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L’affrontement ( Jn 2, 13-25) 
 

 
 

La route qui conduit Jésus à la Passion passe par le temple de Jérusalem et le scandale des 

vendeurs qu’Il chasse avec son fouet. En s’attaquant aux marchands et aux changeurs, Jésus 

dérègle toute l’économie du temple et met en péril son existence même. Jésus dénonce un 

détournement de fond et Il exhorte à revenir à la finalité première : « Cessez de faire de la 

maison de mon Père une maison de commerce ». Plus encore, Jésus se présente comme le 

Nouveau Temple. En son Corps qui traversera la mort, partout dans le monde, les hommes et 

les femmes pourront adorer et s’unir à Dieu. L’ange, quand il apparaît en songe à Joseph, lui 

dévoile le Mystère de Jésus : « Marie enfantera un fils, et tu lui donneras le nom de Jésus (c’est-

à-dire : Le-Seigneur-sauve), car c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés. » Le Seigneur 

sauve en dénonçant les manipulations humaines de Dieu, en refusant la logique du donnant 

donnant avec Lui (je donne donc j’ai droit), en purifiant le temple. Le temps du carême est pour 

nous ce temps de purification par lequel nous entrons dans une relation plus juste avec le 

Seigneur, délivrée des tentations de mainmise sur Lui, sans marchandage avec Lui, acceptant 

de Le recevoir dans le Corps de Jésus qu’est l’Église qui s’offre gratuitement à nous.   
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Un chant pour prier 

 

 
 

Quelques pistes 

 

 Dire la prière à saint Joseph du pape François. 

https://www.youtube.com/watch?v=SxxXK05hjXA


 Relire et méditer les récits des vendeurs chassés du temple et de l’annonce à Joseph (Jn 

2,13-25 ; Mt 1,18-24).  

 Quels sont nos lieux d’affrontement à cause de l’évangile ?  

 Demander pardon, recevoir le sacrement de la réconciliation, en reconnaissant nos 

déviances sur le chemin de la foi, nos relations non ajustées à Dieu qui tendent à le 

réduire parfois à un distributeur de grâces à l’écoute de nos désirs.  

 Purifier les demandes que nous adressons au Seigneur en Lui demandant d’abord la 

grâce de faire sa volonté et non l’inverse. 


